
Le temps des conflits 

vouloir utiliser leurs prérogatives de  "saisie" 
de la production vivrikre pour  en faire 
comniyGe et rapprocher ainsi leur niveau d e  

b k  rs c 
a3 

A droite : 
Le Code de Lois de 
Huahine ne fut adopte 
qu'en mai 1822, alors 
que les autres iles 
Sous-le-Vent l'avaient 
fait en 1820. Ces codes 
reprennent. en grande 
partie les dispositions 
deceluideTahiti(1819), 

l'institution du jugement 

n'apportant qu'une 
seule innovation : 

ou le centralisme 
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impossible 
En 1845, après des séries d'événeinents 

complexes et  une intervention militaire, le 
protectorat français est établi sur  les [(Etats de 
la reine Pomaren, notamment les iles de.Tahiti 
et Moorea. Grrice à la pression diplomatique 
anglaise. à la fernieté discrète de Ia marine de 
guerre britannique (le Lhili.sk, I C  Gmiipits 
puis lu Co//ijfgiiwm/) C t  la retenl lc de la 
diplomatic parisienne dcvant les menees de la 
marine française de  Tahiti en lS16. les iles 
Sous-le-Vent ne sont pas incluses dans la 
juridiction du  protectorat. C'est ce que 
reconnaît In convention signée à Londres cn 
juin 1847 entre Lord Palmerston et le ministre 
plhipotentiaire {I Londres. de Jarnac (d'oii le 
nom de  convention de Jarnac parfois conféré 
à cet accord). 

Cette situation a pour conséquencc de 
sC pii r e r e II sc i n  bles 
regionaux, les iles du  Vent et les iles Sous-le- 
Vcnt. q u i  sont pourtant. on l'a vu. historique- 
ment reliés dans le cadre de multiples 
échanges écononiiques. culturels et  politiques. 

D i s  1810, l'union politique de Poniare 
avec la fille d u  Tamatoa de  Raiatea, chef 
titulaire de H e .  a rapproché l'un des groupes 
familiaux les plus "titris" et les plus puissants 
des iles Sous-le-Vent avec ce qui n'est pas 
encore la "famille royale" de Tahiti. En  1846. 
Pomare I V  est à la fois fille adoptive du  chef 
titulaire de Huahine. la vieilleTeri'itaria. alliée 
par mariage à Tapoa. chef titulaire de Bora 
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En 1815 il est a 
Raíatea. en 1821 il 
parcourt les Cook. On le 
voit egalement aux 
Tonga et enfin aux 
Samoa. qu'il entreprend 
de convertir. Pendant 
3 ans. de 1834 a 1837. il 
sejourne en Angleterre 
ob, gräce a la célébrite 
que lui ont value ses 
ecrits. il peut recueillir 
les fonds nécessaires a 
l'achat d'un navire 
missionnaire, le 
Camden, avec lequel il 
revient a Raiatea en 
1839. Ce navire lui 
Permettra de réaliser la 

politique 
d'evangélisation qu'il 
préconise depuis 
longtemps : l'envoi 
d'evangélistes 
polynésiens dans les 
archipels païens. C'est 
en deposant des 
teachers Samoans a 
Erromango (Vanuatu) 
qu'il trouva la mort. 

Un bateau missionnaire 
portant son nom. 
le John Williams, 
sera construit par la 
L.M.S. On le voit sur 
cette illustration entrant 
au port de Huahine. 

LE ROYAUME CHRETIEN DES'POMARE 1815-1827 

Bora, et deux enfants de  son second mariage 
avec run chef de Huahine (Ariifaaite) seront 
eux-mêmes adoptés, l'un par  Teri'itaria, 
l'autre par Tapoa. 

L'affaiblissement du pouvoir 
politique local 
Pendant la deuxième moitié du XIXe siècle, 
les íles Sous-le-Vent vont être secouées par des 
conflits armés qui  tous sont liés, plus ou nioins 
directement, à la nouvelle situation, pré- 
coloniale, qui prévaut à Tahiti et à ses effets : 
affaiblissement du pouvoir politique local. 
augmentation de la présence étrangère - 
notamment de commerçants et  de baleiniers-, 
lutte entre factions pour  déterminer la 
conduite h tenir vis-à-vis d u  "pouvoir 
français". 

Cependant, les causes de conflits internes 
sont au nioins aussi importantes pour 
expliquer la récurrence des guerres qui, 
pendant la période où la convention entre les 
puissances tutrices est toujours valide, l e  
cessent pourtant d'édater. 

E n  fait, la déstabilisation politique par 
l'intervention extérieure et les faiblesses de 
l'organisation politique dcs íles, devant les 
nouveaux problèmes que ces organisations 
rencontrent, ne peuvent être séparées. 

La rivalité des chefs 
On peut ainsi distinguer deux grandes 
périodes : dans la première, de  1850 à 1870 
environ, c'est la tension entre chefs dits 
"titulaires" dans la terminologie de  Douglas 
Oliver (représentant une alliance tribale elle- 
même parfois identifiée à une île) et "tribaux" 
(représentant une division ou sous-division 
territoriale) qui constitue la cause première de 
la guerre, comme dans le système politique 
nia'ohi du XVIIIe siècle. Cette tension est ici 
alimentée par "la mainmise des chefs 
suprêmes sur les pouvoirs des gouverneurs de  
districts et l'insécurité de  la propriété, que les 
chefs entretiennent par  leur propension à 
prendre de  la nourriture sur les plantations de  
leurs Sujets" (d'après J o h n  Barff, 1853). C'est, 
par exemple. le cas du  mouvement qui, dans 
les années 1852-1853, va amener au renverse- 
nient de  la vieilleTeri'itaria à Huahineet à son 
remplacement par un jeune chef, Ariimate 
Teururai, soutenu par la population de  la 
plupart des districts, et qui sera également 
déposé en 1868. En  cette occasion, les chefs 
titulaires des iles Sous-le-Vent semblent 

vie de celui des chefs du protectorat, bénéfi- 
ciaires de,  différentes listes civiles et pré- 
bendes ; ils semblent sentir que leur légitimité, 
liée à leur place dans la production et 
l'échange, leur échappe, menacée par  la capa- 
cité de chacun de commercer avec les navires 
européens sans passer par eux. Une situation 
analogue semble prévaloir à Raiatea dans les 
mêmes années, alors que Temarii. u n  
gouverneur de district, lève une rébellion 
contre Tamatoa, le propre frère de  Teri'itaria. 

O n  retrouvera ces difficultés jusque dans 
les années 1855, alors que des coalitions de 
_gouverneurs renversent Tamatoa.  mais 
échouent à lui fournir un remplaça'nt stable : 
et jusque dans les années 1857-1570. alors que 
c'est le fils caractériel de Pomare IV,Tamatoa 
V. qui est imposéà la fonction de  chef titulaire 
(de 'Yoï'). 

Factions pro et anti-franqaises 
La deusième période est coextensive de 
l'abrogation de la convention de  1847 
(décembre 1887) qui laisse le champ libre à la 
France aus  iles Sous-le-Vent pour y imposer 
son protectorat. En cette occasion, les 
officiers responsables de la Division navale du 
Pacifique jouent des mêmes oppositions 
internes pour indiTidualiser des factions pro- 
françaises. face à des rébellions sporadiques 
mais persistantes. 

Ces factions, minoritaires dans toutes les 
íles Sous-le-Vent. joueront u n  rôle important 
dans l'établissement final du protectorat;  i l  en 
ira de mème des conflits structuraux de 
l'organisation politico-tribale, persistant à 
l'intérieur même des coalitions de  chefs 
résistants. 
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